
Modernités russes
ISSN : 2725-2124
Publisher : Centre d’études linguistiques

20 | 2021  
Les révélations du mot-à-mot

Les fonds Russie et Europe médiane : des
collections aux carrefours des langues et des
cultures
Библиотечный фонд « Центрально-Восточная Европа и Россия » : на
перекрёстке языков и культур
The Russian and Middle European library funds: collections at the crossroads
of languages and cultures

Anne Maître

https://publications-prairial.fr/modernites-russes/index.php?id=470

DOI : 10.35562/modernites-russes.470

Electronic reference
Anne Maître, « Les fonds Russie et Europe médiane : des collections aux
carrefours des langues et des cultures », Modernités russes [Online], 20 | 2021,
Online since 15 juillet 2022, connection on 30 juin 2024. URL :
https://publications-prairial.fr/modernites-russes/index.php?id=470

Copyright
CC-BY

https://publications-prairial.fr/modernites-russes/index.php?id=470


Les fonds Russie et Europe médiane : des
collections aux carrefours des langues et des
cultures
Библиотечный фонд « Центрально-Восточная Европа и Россия » : на
перекрёстке языков и культур
The Russian and Middle European library funds: collections at the crossroads
of languages and cultures

Anne Maître

OUTLINE

Du fonds slave des jésuites aux fonds Russie et Europe médiane
Les fonds Gagarine et Saint-Georges
Ivan Sergeevič Gagarin (1814-1882), ses compagnons et ses successeurs
Le fonds Saint-Georges et la Bibliothèque slave de Meudon
Le père jésuite René Marichal (1929-2020)
Cornelis Van Schooneveld (1921-2003)
Claude Kastler (1936-2011)
Au plus près du livre, une traversée des langues
Histoires de traductions : enjeux religieux, enjeux politiques
La confession orthodoxe de Petro Mohyla, métropolite de Kiev
L’histoire de l’Église russe
À Prague, Vienne, Saint-Pétersbourg…
Josef Dobrovský (1753-1829)
Bartolomæus Kopitar (1780-1844)
Aleksandr Vostokov (1781-1864)
Conclusion

TEXT

Le présent article trouve son orien ta tion sous le prisme des
nombreux chassés- croisés d’une langue à une autre qui carac té risent
les fonds Russie et Europe médiane de la Biblio thèque Diderot de
Lyon. Dans un premier temps j’inter ro gerai la construc tion de ces
collec tions pour laquelle la pratique de la traduc tion fut et continue
d’être un présup posé indis pen sable, et je convo querai plusieurs
figures savantes et poly glottes qui les ont façon nées. Ensuite je nous
invi terai, au plus près du livre, à une traversée des langues 1, propice à
la décou verte d’un corpus riche, divers, poly pho nique – outils pour
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apprendre, comprendre et trans mettre, textes reli gieux, histo riques
et littéraires.

Du fonds slave des jésuites aux
fonds Russie et Europe médiane
Initiés au milieu du XIX  siècle, les fonds Russie et Europe médiane
sont le fruit d’un travail docu men taire accompli durant des décen nies
par des érudits et des cher cheurs – Russes exilés en France et
scien ti fiques euro péens. C’est à des pères jésuites d’origine russe
dési reux d’œuvrer au rappro che ment entre catho liques et ortho doxes
qu’il appar tient de poser les fonda tions d’une biblio thèque alors
appelée la Biblio thèque slave ou encore le Musée slave, et que l’on
désigne aujourd’hui sous le nom de fonds slave des jésuites. Ces
derniers se dotent rapi de ment d’une docu men ta tion qui donne la
part belle aux langues slaves comme à l’ensemble des langues
euro péennes. Puis au fil des décen nies ce sont des savants
spécia listes de l’histoire russe et, plus large ment, de la civi li sa tion
slave, ou encore des linguistes, qui enri chissent ces ressources. Les
collec tions sont régu liè re ment irri guées par des acqui si tions et par
des dons, comme ceux par exemple de Jean- Marc Négri gnat, de
Denis Dabbadie, de Guilaine Yvanoff- Limant, ou encore d’Anne- Marie
et Atha nase Tatsis- Botton. Dans mon article, j’accorde une atten tion
parti cu lière à René Mari chal, Cornelis Van Schoo ne veld et
Claude Kastler.

2 e

Les docu ments qui composent cette collec tion sont variés :
mono gra phies, revues et jour naux, cartes, estampes, photo gra phies,
boîtes d’archives. De multiples publi ca tions dont les plus anciennes
remontent jusqu’au XVI  siècle témoignent de l’histoire du livre et de
l’imprimé en Russie et en Europe. Elles nous plongent au cœur de
vastes contrées, dont les fron tières sont mouvantes et les langues,
nombreuses et poreuses. Nous avons entre nos mains un vivier
multi lingue, carre four de trans ferts cultu rels, vision pluri dis ci pli naire
d’un vaste champ du savoir. Ce dernier n’exis te rait proba ble ment pas
sans le fonds jésuite institué au milieu du XIX  siècle.
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Les fonds Gaga rine et Saint- 
Georges
En 1855 le supé rieur général de la Compa gnie de Jésus, le Père Beck
écrit dans sa lettre adressée au provin cial de France :

4

Ce projet renferme deux choses, qu’on emploiera selon que la divine
Provi dence nous le permettra. D’abord, on fondera une espèce de
biblio thèque, qui pourra porter le nom de St Cyrille et de
St Méthode, apôtres des Slaves. En même temps, on essaiera de
fonder des missions pour la conver sion des Slaves. En atten dant
qu’on sonde le terrain pour pouvoir commencer les missions et, s’il
se peut, fonder un novi ciat, on commen cera par publier quelques
ouvrages, qui, avec la béné dic tion de Dieu prépa re ront les cœurs et
dissi pe ront les préjugés. Cette publi ca tion se fera en deux manières :
1° On tâchera de réunir des livres en diffé rentes langues, en rapport
au schisme, à l’histoire ecclé sias tique des pays slaves et surtout de la
Russie, en un mot des livres qui peuvent être utiles en vue de la
conver sion de ces peuples. Une biblio thèque ainsi composée n’existe
proba ble ment nulle part, et elle serait cepen dant de la plus grande
utilité pour ne pas dire de première néces sité, à tous ceux qui
veulent s’instruire sur ces matières. 2° On fera ensuite des
publi ca tions, traduc tions, réim pres sions, ouvrages origi naux en
diverses langues, toujours en vue du même objet [Rouët de Journel,
1922 : 619-620].

Ces mots scellent l’acte fonda teur de la Biblio thèque slave, dont
l’émer gence est direc te ment liée à une mission apos to lique, qui
ambi tion nera plus tard de réunir les chré tiens d’Orient et d’Occi dent.
Depuis 2002, la Biblio thèque Diderot de Lyon conserve en ses murs
ce fonds slave des jésuites, lui- même fruit de la réunion de deux
biblio thèques. La première est créée à Paris au milieu du XIX  siècle et
porte le nom de son initia teur, Ivan Gagarin, un prince russe devenu
jésuite et exilé en France, accom pagné dans cette entre prise par
d’autres membres de la Compa gnie de Jésus d’origine russe. La
seconde est le fonds Saint- Georges du nom d’une commu nauté
d’émigrés russes qui se forme à Constan ti nople après 1917 autour d’un
petit groupe de jésuites.
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Ill. 1. Ex- libris du fonds Gagarin 2.

Ill. 2. Ex- libris du fonds Saint- Georges.

https://publications-prairial.fr/modernites-russes/docannexe/image/470/img-1.jpeg
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Ill. 3. Ex- libris de la famille Gagarin.

Ivan Sergeevič Gagarin (1814-
1882), ses compa gnons et
ses successeurs
Hommes de foi et hommes de science, investis d’une mission
spiri tuelle, animés d’un profond désir de connais sances, les pères
fonda teurs du fonds slave des jésuites cherchent avec ardeur à
convaincre et à trans mettre. Fran co philes et fran co phones, toujours
russo phones, ils naviguent entre deux langues, commu ni quant et
publiant dans l’une comme dans l’autre. Tout commence avec le
fonda teur de la biblio thèque, Ivan Sergeevič Gagarin, illustre
repré sen tant de la vieille aris to cratie russe.
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Ill. 4. Portrait d’Ivan Gagarin.

Ivan Gagarin vient au monde à Moscou, dans une famille
emblé ma tique de l’élite russe, occi den ta lisée et fran cisée ; les Gagarin
ont de tout temps été au service des tsars. Le jeune Ivan est éduqué à
la maison, sous la houlette d’un précep teur fran çais ; il est aussi initié
à l’alle mand. Gagarin reçoit une éduca tion qui fait de lui un jeune
homme cultivé, animé d’un fort intérêt pour l’histoire de son pays et
de l’Europe occi den tale. Dès 1831, le jeune prince Gagarin embrasse la
carrière diplo ma tique ; ses missions le conduisent dans les grandes
villes euro péennes, de Munich à Paris. Avide de décou vertes
intel lec tuelles et cultu relles, le jeune diplo mate fréquente les cercles
litté raires en vue. Il côtoie Frie drich von Schel ling, Fëdor Tjutčev, ou
encore le cercle des poètes réuni autour d’Alek sandr Puškin, Pëtr
Vjazem skij, Vladimir Žukovskij et Mihail Lermontov. Mais cette vie
brillante ne satis fait pas sa quête d’un idéal. Gagarin est déçu par
l’ortho doxie qui se confond avec un pouvoir auto cra tique qu’il rejette

7

https://publications-prairial.fr/modernites-russes/docannexe/image/470/img-4.jpeg


Les fonds Russie et Europe médiane : des collections aux carrefours des langues et des cultures

et qu’il juge vidée de son contenu spiri tuel. Il est séduit par les idées
du philo sophe Pëtr Čaadaev qui attribue le retard poli tique et social
de la Russie au rejet du giron de l’Église catho lique romaine. En 1843,
Ivan Gagarin fran chit le pas, se convertit au catho li cisme et va jusqu’à
entrer dans l’ordre de Saint- Ignace. Ce choix, doulou reux est lourd de
consé quences : il est privé de ses biens, déchu de tous ses droits,
banni à vie de la Russie. Il décide alors de s’établir à Paris.

Rapi de ment, le tout nouveau Père jésuite Gaga rine exprime le souhait
de déve lopper une mission apos to lique envers les peuples slaves. Il
obtient de sa hiérar chie une réponse favo rable en 1855. Il s’est rendu
à Rome où il a rencontré le Supé rieur général de la Compa gnie, le
Père Beck, qui, quelque temps plus tard, adresse au provin cial de
France le fameux cour rier, cité au début de mon article, qui préco nise
la créa tion de la mission des saints Cyrille et Méthode et de
la bibliothèque.

8

Le Père Martynov et le Père Bala bine, jésuites russes eux aussi
contraints à l’exil, s’asso cient au Père Gaga rine pour mener à bien la
mission de l’Œuvre.

9

Evgenij Petrovič Balabin (1815-1895) est né de mère fran çaise et
catho lique. Homme cultivé, il s’inté resse à la litté ra ture et l’art et
pratique la musique. Il entame une carrière dans la haute
admi nis tra tion, au service du minis tère de l’Inté rieur. Mais en 1852, lui
aussi change de manière radi cale le cours de sa vie en deve nant
jésuite. Il se consacre en prio rité à l’enseignement.

10

Natif de Kazan, Ivan Matveevič Martynov (1821-1894) est élevé à
l’Institut des orphe lins de Gatchina, fait de brillantes études à
l’univer sité de Saint- Pétersbourg, et devient le précep teur des
enfants du comte Šuvalov, autre converti au catho li cisme. Martynov
suit le même chemin spiri tuel que Gagarin et entre dans la
Compa gnie de Jésus en septembre 1845. Théo lo gien, philo logue,
histo rien et poly glotte, le Père Martynov est l’auteur de nombreux
travaux dont une grande part est consa crée au recen se ment et à
l’étude des manus crits slaves [Martynov, 1858] ; nous lui devons la
publi ca tion en langue russe du Recueil Cyrillo- Méthodien 3.

11

Le Père Gaga rine fournit de nombreux articles à diffé rentes revues et
publie égale ment plusieurs ouvrages sur la présence catho lique et
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jésuite en Russie, et sur les rela tions entre ortho doxes et catho liques.
Parmi ses livres, il faut signaler le fameux ouvrage polé mique
dispo nible en fran çais et en allemand, La Russie sera- t-elle
catho lique ? [Gagarin, 1856]. Avec ses compa gnons Martynov et
Bala bine, Gaga rine est à l’origine de la nais sance de la revue Études.
C’est aussi grâce à lui que sont publiées pour la première fois les
œuvres du philo sophe Čaadaev [Tcha daïef, 1862]. Enfin, Gaga rine
nous laisse son journal, témoi gnage exem plaire d’un itiné raire
intel lec tuel et spiri tuel, nourri des idéaux du roman tisme et des
espoirs apportés par le règne du tsar Alexandre I [Gaga rine, 2020].er 

D’autres hommes de foi et de science succèdent à Gaga rine et à ses
compa gnons. Tous ont en commun un bilin guisme dyna mique, se
mettant toujours au service de cette double culture franco- russe, ou
mieux encore d’une culture plurielle franco- slave. Ainsi en est- il des
histo riens et spécia listes de ques tions reli gieuses, les prêtres jésuites
Paul Pier ling (1840-1922) et Marie- Joseph Rouët de Journel (1880-
1974). Né dans une famille catho lique qui s’est implantée en Russie au
temps de Cathe rine II, l’histo rien Paul Pier ling entre dans la province
d’Autriche à l’âge de 17 ans. Il entre prend en 1878 une série de
publi ca tions sur le faux Dimitri. Il s’attelle ensuite à une histoire des
rela tions de la Russie avec le Saint- Siège [Pier ling, 1896-1912]. Le Père
Pier ling dirige la Biblio thèque slave de 1882 à 1922. Théo lo gien, Marie- 
Joseph Rouët de Journel publie à l’Enchi ri dion Patris ticum, recueil
des prin ci paux textes des Pères de l’Église sur les problèmes
théo lo giques [Rouët de Journel, 1911]. Dès 1905, la situa tion poli tique
russe alerte la hiérar chie jésuite. Le Père Rouët de Journel est
encou ragé à étudier la langue russe et à orienter ses travaux de
recherche dans le but de servir la cause de la reli gion dans ce pays.
En 1922, il publie l’histoire du collège russe de Saint- Pétersbourg
[Rouët de Journel, 1922] ; dans les années 1950, sort le dernier volume
de son histoire des noncia tures de Russie, ouvrage couronné par
l’Académie [Rouët de Journel, 1922-1957]. Rouët de Journel reste à la
tête de la Biblio thèque slave jusqu’à ses dernières années.

13

Les pères fonda teurs de cette « biblio thèque russe 4 » et leurs
succes seurs amassent une docu men ta tion destinée à étudier le
catho li cisme et l’ortho doxie, leur histoire commune et déchirée. La
biblio thèque contribue à fédérer à Paris des exilés russes du
XIX  siècle et des émigrés russes post-1917 et au- delà, avec des

14
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repré sen tants des mondes univer si taire et culturel. Elle prend
parti cu liè re ment d’impor tance entre les deux guerres quand Paris
devient la capi tale de l’émigra tion russe.

Le fonds Saint- Georges et la
Biblio thèque slave de Meudon
Le fonds Saint- Georges, installé à Meudon à partir de 1945, est rejoint
par la biblio thèque de Gaga rine au début des années 1980. En 1920 à
Constan ti nople, des émigrés russes confient l’éduca tion de leurs
enfants à des pères jésuites qui créent l’internat Saint- Georges. Dans
l’entre- deux-guerres, l’internat démé nage à Namur en Belgique, où se
déve loppe déjà une biblio thèque. Arrivé à Meudon, l’internat existe en
tant qu’école qui accueille toutes les classes du primaire à la
termi nale et se trans forme en Centre d’études russes dans les
années 1970. Dès 1948-49, les Pères de Saint- Georges créent des
sessions de russe ouvertes à des étudiants, à des cher cheurs, à tous
ceux qui souhaitent apprendre la langue russe. Les fonds Gaga rine et
Saint- Georges pros pèrent ensemble à Meudon jusqu’au début du
XXI  siècle. L’ensemble est désigné sous le nom de Biblio thèque slave
de Meudon.

15
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En 2002, la Compa gnie de Jésus décide de confier sa Biblio thèque
russe à d’autres mains que les siennes. Le choix se porte fina le ment
sur l’École normale supé rieure de Lyon. Une conven tion de dépôt
pour au moins 50 ans est signée en 2002, puis renou velée en 2010,
entre la province de France de la Compa gnie de Jésus et l’ENS
de Lyon.
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Le père jésuite René Mari ‐
chal (1929-2020)
La figure de René Mari chal m’est parti cu liè re ment chère. J’ai eu le
privi lège de le connaître, car il fut l’ultime direc teur de la
Biblio thèque slave de Meudon, et c’est lui qui assura son trans fert
jusqu’à la biblio thèque lyonnaise.
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Ill. 5. Portrait de R. Mari chal, © Province de France, Compa gnie de Jésus.

René Marichal 5 grandit à Lyon, dans une famille très reli gieuse qui
l’inscrit dans un collège jésuite pour y accom plir toute sa scola rité. Si
l’esprit reli gieux lui convient plei ne ment, rien, selon ses propres
dires, ne le prédis pose à s’inté resser à la Russie. René Mari chal entre
au novi ciat en 1947. C’est là qu’a lieu son premier contact russe en la
personne du Père Charles Bour geois, premier jésuite fran çais
ordonné prêtre dans le rite byzantino- slave. Puis il commence à
prati quer la langue russe grâce à la fréquen ta tion d’émigrés russes.
Lors de ses études de russe à la Sorbonne, il béné ficie de
l’ensei gne ment de Pierre Pascal. René Mari chal témoi gnera tout au
long de sa vie de l’impor tance de cette rencontre dans son
chemi ne ment personnel. Il mani fes tera toujours avec force
l’admi ra tion que lui inspi rait ce cher cheur et péda gogue. Fraî che ment
licencié René Mari chal est associé à la biblio thèque slave en deve nant
l’adjoint du Père Rouët de Journel. À partir de 1963, il commence à

18
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être impliqué dans des missions qui œuvrent pour l’union chré tienne.
Il parti cipe au conseil œcumé nique des Églises et se rend en Russie à
plusieurs reprises. Il fait égale ment partie du comité de dialogue
théo lo gique catho lique et ortho doxe. Il s’investit aussi en tant
qu’expert auprès du Service pour l’unité des chré tiens de la
Confé rence des évêques de France.

Plusieurs publi ca tions témoignent de l’œuvre de traduc teur de René
Mari chal, par exemple, une antho logie de textes traduits du
vieux russe Premiers chré tiens de Russie (1966). Au début des
années 1970, Nikita Struve, le direc teur des éditions YMCA- Press,
prend contact avec lui pour le faire parti ciper à la traduc tion de
L’Archipel du Goulag, qu’il est en train de publier en France en russe et
en fran çais. René Mari chal s’attelle ensuite à la traduc tion du récit
auto bio gra phique de Solženicyn, Le chêne et le veau. Il est aussi
impliqué dans la traduc tion de l’ouvrage de Vladimir Bukovskij, Et le
vent reprend ses tours. Viennent ensuite ses travaux de traduc tion de
l’œuvre d’Alek sandr Men’, Les sources de la religion, et aussi du
premier tiers du journal du Père Alexandre Schme mann. On doit aussi
à René Mari chal la créa tion de la revue Simvol en 1979 dont l’ambi tion
était de servir la vie des deux églises, catho lique et ortho doxe, dans
leurs réalités respec tives, tout en témoi gnant de leur
complé men ta rité [Mari chal, 1994 : 229-237].

19

Dès 1973, René Mari chal est étroi te ment associé à la commu nauté de
Saint- Georges. Il est en charge du trans fert du fonds Gaga rine à
Meudon au début des années 1980. L’envi ron ne ment péda go gique de
Meudon et la vie en internat ont favo risé le déve lop pe ment réussi
d’une expé rience œcumé nique où les reli gieux catho liques ont fait
des pas vers les rites ortho doxes. On y célèbre en effet les offices
selon le rite byzantino- slave. Ce contexte favo rable à l’union des
églises est encou ragé par le Père Marichal.

20

René Mari chal accom pagne la destinée de la biblio thèque jusqu’à son
démé na ge ment à Lyon. Même si le départ de Meudon est un
déchi re ment pour lui, il soutient le passage de flam beau aux
Lyon nais. Il a son bureau à l’ENS et colla bore aux mani fes ta tions que
nous orga ni sons. Pendant long temps il n’est pas rare de rencon trer sa
haute silhouette dans nos maga sins, dans la proxi mité de ses livres
qui lui tiennent tant à cœur. Jusqu’au bout il aura été attentif à nos

21



Les fonds Russie et Europe médiane : des collections aux carrefours des langues et des cultures

actions, nous offrant son savoir et nous prodi guant toujours ses
précieux conseils et ses encouragements.

La bien veillance de René Mari chal n’avait d’égal que son humour dont
il usait encore lors de notre dernière rencontre, au prin temps 2019,
un an environ avant son décès, à l’occa sion de la journée d’études
consa crée à Solženicyn. Il avait pu se déplacer jusqu’à nous pour
écouter les inter ven tions. Il était prévu qu’il nous grati fiât d’une
commu ni ca tion et qu’il nous fît profiter de son témoi gnage sur
l’écri vain. Sa santé, de plus en plus précaire, ne le lui avait pas permis.
C’est l’image de son sourire souvent facé tieux que nous gardons de
lui. Au nom de la BDL et en mon nom, en témoi gnage de notre
recon nais sance, je lui dédie cet article.

22

Cornelis Van Schoo ne veld (1921-
2003)
En 2004, Dorothy Van Schoo ne veld, veuve de Cornelis
Van Schoo ne veld, fait don de la biblio thèque de son mari, linguiste et
slaviste. Né à la Haye en 1921, Van Schoo ne veld étudie les langues
et littératures slaves à l’univer sité de Leyde. Animé d’une passion
pour les langues, il déve loppe une pratique intense de plusieurs
d’entre elles, et devient un véri table poly glotte, pour les langues
slaves en parti cu lier. Il affiche dès cette époque son envie d’unir le
monde du livre et la forma tion scien ti fique en entre pre nant de
cata lo guer le fonds légué à la biblio thèque univer si taire par son
profes seur Nico laas Van Wijk (1880-1941). Après la soute nance de sa
thèse de doctorat, Cornelis Van Schoo ne veld rejoint l’univer sité de
Columbia (New- York), où il sera l’un des premiers slavistes et
linguistes à être formés par Roman Jakobson. De retour aux Pays- Bas,
il devient en 1952 profes seur des langues baltes et slaves au sein de
l’univer sité de Leyde. En 1959, il part aux États- Unis où il enseigne
tout d’abord à Stan ford en Cali fornie, puis à partir de 1966 dans
l’Indiana à Bloo mington. Les travaux de Van Schoo ne veld s’appuient
sur les théo ries de Jakobson et mettent en évidence des
carac té ris tiques séman tiques parti cu lières de la langue russe,
appli cables aussi à d’autres langues slaves [Hinrichs, 2001 : 1-3].
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Cette acti vité scien ti fique est asso ciée à une riche entre prise
édito riale. En effet Van Schoo ne veld crée et dirige d’impor tantes
collec tions aux éditions Mouton & Co, les Slavistic Prin tings and
Reprin tings, réédi tion de publi ca tions russes, textes histo riques
fonda men taux et fac- similés de revues, et les Janua linguarum et les
De proprie ta tibus litte rarum. [Hinrichs, 2001 : 4-16].

24

Le fonds Corne lius Van Schoo ne veld réunit environ
14 000 docu ments dont 60 % sont en carac tères cyril liques. Il
comporte des ouvrages aussi bien clas siques que rares, trai tant de
linguis tique géné rale, de linguis tique et de litté ra ture russes et slaves,
de civi li sa tion et d’histoire du monde slave. Les outils divers et variés
utiles à l’étude des langues slaves abondent. On y trouve par exemple
pour la langue tchèque le premier diction naire unilingue de la langue
tchèque en neuf volumes, Příruční slovník jazyka českého (1935-1955),
et le premier dictionnaire étymo lo gique qui montre les spéci fi cités
des langues tchèque et slovaque Etymologický slovník jazyka českého
a slovenského [Machek, 1957]. Par ailleurs, ce fonds comporte une
vaste collec tion de pério diques (130 titres recensés à ce jour), dont
environ 50 % sont écrits dans une langue slave : bulgare, serbo- 
croate, slovène, slovaque, polo nais et russe. Si l’essen tiel de la
collec tion est consacré à la linguis tique, la présence d’une quan tité
non négli geable d’ouvrages rele vant d’autres disci plines –
 philo so phie, anthro po logie, arts – en fait un ensemble reflé tant
parfai te ment la complexe construc tion de la pensée d’un scien ti fique.
La BDL abrite aussi une tren taine de boîtes conte nant des articles et
notes éparses, ainsi que des docu ments divers comme des cartes et
des plans, rassem blés par Van Schoo ne veld. Les archives propre ment
dites du linguiste sont conser vées à l’univer sité de Leyde. À partir du
site web de la BDL, on peut accéder à un inven taire des documents
présents dans le fonds du savant hollan dais : http://www.bibliothequ
e- diderot.fr/fonds- cornelis-van-schooneveld-248342.kjsp?RH=bdl-0
20302. Sur la plupart de ses livres, on découvre, en guise d’ex- libris,
sa signature.
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Ill. 6. Signa ture de Corne lius Van Schooneveld.

Claude Kastler (1936-2011)
La biblio thèque d’un autre linguiste, Claude Kastler, est venue
enri chir nos ressources. Né à Caudéran près de Bordeaux en 1936,
Claude Kastler est le fils de l’éminent physi cien Alfred Kastler, honoré
du prix Nobel en 1966, profes seur à l’École normale supé rieure de la
rue d’Ulm, et d’Élise Gosset, norma lienne, agrégée, profes seur
d’histoire et de géogra phie. Il déve loppe très tôt une véri table passion
pour les livres et pour le monde du savoir. Il grandit en amou reux de
la lecture et engrange des connais sances tant en litté ra ture, qu’en
histoire, en philo so phie, en théo logie et en histoire de l’art. Par
ailleurs, grâce à son père d’origine alsa cienne il se fami lia rise avec
l’alle mand et nourrit vite un vif intérêt pour les langues étrangères.

26

Claude Kastler accom plit ses études secon daires à Paris au lycée
Montaigne, puis au lycée Louis le Grand. Il obtient ensuite à
l’univer sité une licence d’alle mand puis une licence de russe.
Paral lè le ment, il se forme à la langue tchèque.

27

Après un séjour en URSS en 1959-1960, Claude Kastler est reçu
brillam ment à l’agré ga tion de russe. Pour son premier poste, il est
nommé à Lyon, au lycée du Parc. Et à partir de 1968 il enseigne à
l’univer sité de Grenoble. Il mène de front l’étude du russe et du
tchèque, et en 1981, il commence l’étude du polo nais. Il est l’auteur de
trois gram maires des langues slaves : une syntaxe russe [Kastler,
1993], une gram maire tchèque [Kastler, 1973] et une gram maire
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polo naise qui existe unique ment sous la forme d’un tapus crit ou
manus crite ; sa publi ca tion est envisagée.

Poly glotte et péda gogue, Claude Kastler construit tout au long de son
parcours une biblio thèque très riche, consa crée à la culture slave.
Dans les années 2000, il confie à la Biblio thèque Diderot de Lyon des
docu ments sur Alek sandr Voronskij (1884-1937), auquel il a consacré
un livre [Kastler, 2000]. Puis, en 2015, la veuve de Claude Kastler,
Lioud mila Kastler, ensei gnante et cher cheuse à l’univer sité Grenoble- 
Alpes, donne à la BDL une grande partie de la biblio thèque de son
mari. Ce nouveau don est composé prin ci pa le ment d’ouvrages
polo nais et tchèques. On compte environ 600 livres qui concernent la
Pologne – langue et litté ra ture en majo rité mais aussi histoire, dont
80 % sont en polo nais, et environ une centaine qui regardent vers le
monde tchèque. On y trouve des œuvres de nombreux auteurs
polo nais et tchèques dans leur version origi nale : Witold
Gombro wicz, Gustaw Herling- Grudziński, Bohumil Hrabal, Karel
Čapek et aussi des diction naires, dont le grand diction naire polo nais
unilingue en 50 volumes (1994-2005). La partie polo naise de ce fonds
est aujourd’hui signalée dans notre cata logue. C’est par une étiquette
illus trée, où sont écrits son nom et son adresse, que Claude Kastler
singu la rise ses livres 6.
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Ill. 7. Ex- libris de Claude Kastler.

Au plus près du livre, une
traversée des langues
La décou verte de nos collec tions est une invi ta tion au voyage, de
l’Europe occi den tale au fin fond de l’Asie et du Caucase. Je propose
trois parcours, en quelques livres et en images. Le premier sera un
survol de quelques réfé rences biblio gra phiques pluri lingues qui nous
condui ront en Europe médiane et en Russie, jusqu’en Arménie et en
Géorgie. Ensuite je m’attar derai sur des docu ments emblé ma tiques
de la biblio thèque jésuite, dont l’exis tence est liée à des histoires de
traduc tions sur fond d’enjeux reli gieux et poli tiques. Enfin, je ferai
halte dans ces capi tales de la slavis tique qu’ont pu être Prague,
Vienne, ou encore Saint- Pétersbourg, à la fin du XVIII  et dans la
première moitié du XIX  siècle.
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Ill. 8. L’histoire russe par M. Lomonosov.

Notice biblio gra phique : Histoire de la Russie, depuis l’origine de la Nation Russe, jusqu’à la
mort du Grand- Duc Jaros laws Premier. Par Michel Lomo nossow, Conseiller d’État & Membre
des Acadé mies Impé riales & Royales de Saint- Pétersbourg, de Stockolm, etc, etc. Traduite

de l’alle mand, par M. E. Augmentée de deux cartes géogra phiques. À Paris, chez Guillyn,
Libraire, Quai des Augus tins, au Lys d’or. À Dijon, chez Fran çois Des Ventes, Libraire de

S. A. S Monsei gneur le Prince de Condé, 1769. Faux- titre : Histoire ancienne de la Russie.
Publié en langue origi nale sous le titre : Древняя российская история от начала
российского народа до кончины Великого Князя Ярослава Первого или до 1054

года (1766).
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Ill. 9. Ensei gner le russe par J.-B. Jude Charpentier.

Notice biblio gra phique : Charpentier J.-B. J., Élémens de la langue russe ou méthode courte et
facile pour apprendre cette langue confor mé ment à l’usage, Saint- Pétersbourg, Impri merie de

l’Académie impé riale des sciences, 1768.
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Ill. 10. Le Kamt chatka de Krašeninnikov en allemand.

Notice biblio gra phique : Описание земли Камчатки = Beschrei bung des
Landes Kamtschatka verfasset von Stephan Krasche nin nikow... in das Deutsche übersetzet...
von Johann Tobias Köhler / С. Крашенинников. - Lemgo : Meye rische Buch hand lung, 1766. 

La version russe origi nale a été publiée à Saint- Pétersbourg en 1755 : Описание Земли
Камчатки. Сочиненное Степаном Крашенинниковым, Академии наук профессором.

Санкт- Петербург, при Императорской Академии наук, 1755.
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Ill. 11. Le Nakaz de Cathe rine II.

Notice bibliographique : Наказъ Ея Императорскаго Величества Екатерины
Вторыя самодержицы всероссiйскiя данный Коммиссiи о сочиненiи проекта
новаго уложенiя. – в Санктпетербургѣ : при Императорской Академiи Наукъ,

1770 года. 
L’édition de pres tige de 1770 de l’Instruc tion de Cathe rine II donnée aux députés pour la
confec tion des lois : impres sion sur quatre colonnes, russe, latin, alle mand et fran çais en

regard, avec trois pages de titre, tradui sant le titre latin dans les trois autres langues.
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Ill. 12. Dialogues quadri lingues à Saint- Pétersbourg.

Notice bibliographique :Collo quia scho las tica. Школьные разговоры. Schul,
gespräche Dialogues, St. Peters burg, Gedruckt bey der Kaiser li chen der Akademie der

Wissen schafften, 1738.  
Modèles de dialogues en latin, russe, alle mand et français.
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Ill. 13. Abécé daire en glagolitique.

Notice biblio gra phique : Ivan Berčić, Bukvar staro slo vens koga jezika glagols kimi pismeni za
čitanje crkvenih knjig. U zlatnom Pragu, Tisk c. k. dvorne sinov Bogu mila Haase, 1860.

Histoires de traduc tions : enjeux
reli gieux, enjeux politiques
La Bible dite d’Ostrog est la première Bible imprimée en slavon. Cette
édition est une étape majeure dans l’histoire biblique slave, dans
l’histoire de l’imprimé en Russie, et aussi dans la consti tu tion de la
litté ra ture russe. Elle est réalisée en 1580-1581 en Wolhynie, à Ostrog,
Ostrih dans l’Ukraine actuelle, par l’impri meur Ivan Fedorov, sous le
patro nage du prince Kons tantin Ostrožskij.
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Ill. 15. La Bible d’Ostrog. Copie de la page de titre et de sa version restaurée.

Библiя : сiрѣчь книги Ветхаго и Новаго завѣта поязыку словенску, Острогъ, 1581.

Le prince Kons tantin Ostrožskij (1526-1608) est d’origine litua nienne.
Homme d’État, diplo mate, devenu moine dans la dernière partie de sa
vie, il a été formé dans un univers baigné d’influences latines. Si on
peut lui attri buer des tenta tions « œcumé niques », il est
profon dé ment attaché à la tradi tion gréco- byzantine et œuvre en
tant qu’ardent défen seur de l’Église ortho doxe d’Orient. Entouré d’un
cercle de lettrés, le prince établit à Ostrog, un centre d’ensei gne ment
et de culture – une école qu’il tente en vain de faire évoluer en
académie et une impri merie. L’école d’Ostrog se veut trilingue – grec,
slavon et latin. Le prince est le garant d’une commu nauté ortho doxe
dans une terre sous contrôle catho lique. En effet, depuis 1569, le
traité poli tique de l’Union de Lublin a réuni le royaume de Pologne au
Grand- Duché de Lituanie, une part très impor tante de l’Ukraine
actuelle, dont la Kiévie et la Volhynie. La commu nauté ortho doxe,
confrontée à la concur rence catho lique, fait souvent pâle figure
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devant ses adver saires. Pour Ostrožskij la résis tance passe avant tout
par l’édition des sources premières dans une langue acces sible aux
russo phones. Pour défendre l’iden tité ortho doxe, le prince d’Ostrog
décide de faire imprimer la première Bible inté grale en slavon, c’est- 
à-dire le codex russe de la Bible réalisé en 1499 sous l’impul sion de
l’arche vêque Gennade de Novgorod à partir des livres du canon
catho lique [Gonneau, Lavrov, 2012 : 554].

Le maître d’œuvre de ces travaux est Herasym Smotrycki (mort 1594),
le premier recteur de l’école d’Ostrog et le père du gram mai rien
Mele tius Smotrycki ; il en écrit la préface ainsi qu’une adresse en vers.
L’impri meur en est Ivan Fëdorov (1510-1583) bien connu comme
réali sa teur du premier livre imprimé, entre avril 1563 et mars 1564, à
Moscou, et au service du prince d’Ostrog dès la fin des années 1560.
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La Bible d’Ostrog se présente sous la forme d’un in- folio de 622 pages,
avec pour la première fois une page de titre absente jusqu’alors des
publi ca tions en slavon. Le titre est inscrit à l’inté rieur d’un cadre
gravé sur bois. Les orne ments sont des vignettes initiales et finales et
des lettrines gravées à partir de 116 planches diffé rentes. Au verso de
la page de titre, on peut voir le blason du prince Kons tantin. On ne
sait rien, jusqu’à nouvel ordre, de l’origine de l’exem plaire conservé
dans le fonds jésuite. Il semble qu’on ait ajouté à l’édition de 1581 dont
les premières pages ont été très abîmées puis restau rées
gros siè re ment, l’impres sion d’une page de titre recto verso en bon
état. Notre biblio thèque conserve aussi l’édition d’un fac- similé qui
date de 1988 et qui a été donnée au fonds jésuite par le patriarcat de
Moscou [Библiя, 1988].
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La confes sion ortho doxe de Petro
Mohyla, métro po lite de Kiev
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Ill. 16. La Confes sion orthodoxe.

Ορθοδοξος ομολογια τε̄ς καθολικε̄ς και αποστολικε̄ς εκκλε̄σιασ τε̄ς
ανατολικε̄ς. Hoc est ortho doxa confessio catholicæ atque apostolicæ
ecclesiæ orien talis cum inter pre ta tione latina et versione germa nica,
præmissa est Historia huius omolo gias seu cate chismi, a D. Carolo
Gottlob Hofmanno, Wratislaviæ, Apud Io. Jacob Korn, 1751.

Métro po lite de Kiev de 1633 à 1647, insti ga teur de la Contre- Réforme
ortho doxe et auteur de la fameuse Confes sion ortho doxe, Petro
Mohyla (1597-1647) a contribué à la renais sance ortho doxe en Russie
occi den tale. Mohyla est d’origine roumaine ; il grandit en Pologne où
se fait toute son éduca tion. En août 1627 il devient moine à la Laure
des Grottes de Kiev. Dès novembre de la même année, le roi de
Pologne Sigis mond III le nomme archi man drite. Grâce à lui un
intense foyer scien ti fique se déve loppe à la Laure. L’impri merie y
connaît une acti vité intense et produit de nombreux livres litur giques
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dont un caté chisme de Mohyla en polo nais et en ruthène. En 1633, il
crée l’Académie slave- gréco-latine de Kiev. Formé chez les Polo nais, il
prend chez eux ce qui lui semble être le meilleur et forge ainsi une
insti tu tion forte ment inspirée par l’esprit latin. Sa
Confes sion orthodoxe est un instru ment de combat contre les
influences protes tantes, une réponse au calvi nisme professé quelques
années plus tôt par le patriarche de Constan ti nople Cyrille Lucar 7. Si
la posté rité attribue prin ci pa le ment sa pater nité à Mohyla, c’est sans
doute le fruit d’un travail collectif et l’un des colla bo ra teurs
impor tants du métro po lite, voire même le co- auteur du texte, est
certai ne ment Izajasz Trofimowicz- Kozłowski 8.

Origi na le ment conçue comme un caté chisme et souvent appelée
ainsi, elle semble avoir été rédigée dans un but de clari fi ca tion de la
foi ortho doxe dans les rapports avec les protes tants. [Florovsky,
2001 : 68]

La Confes sion orthodoxe composée en latin est présentée en 1640
offi ciel le ment par Mohyla à Saint- Sophie à Kiev ; elle est destinée aux
théo lo giens. Mohyla en réalise une autre version pour les étudiants,
traduite en ruthène et en polo nais en 1645, puis en slavon russe à
Moscou en 1649. C’est fina le ment une nouvelle version rema niée,
notam ment quand elle est traduite en grec par le théo lo gien grec
Mele tios Sygiros, qui est approuvée par les quatre patriarches à
Constan ti nople en 1643. La version offi cielle de la
Confes sion orthodoxe est publiée en 1667 en Hollande dans sa
propo si tion grecque. On lui connaît une deuxième édition réalisée à
Leipzig en 1695 en grec et en latin. D’autres éditions suivent : une
traduc tion slavonne à Moscou en 1696, une autre version grecque à
Snagov (Roumanie) en 1699, une version hollan daise en 1722, et une
version alle mande en 1727 par Johann Leon hard Frisch. Sous
l’impul sion d’un profes seur de Wittem berg, Carl Gottlob Hofmann,
une nouvelle édition voit le jour en 1751 à Breslau dans une version
trilingue, grecque, latine, et alle mande selon la traduc tion de Frisch.
Enfin en 1927, est publiée, d’après un manus crit retrouvé – le
Pari sanus 1265 – une version en latin qui semble être la plus proche
de celle composée par Mohyla et ses colla bo ra teurs avant les
modi fi ca tions appor tées par le grec Sygiros. Nos collec tions abritent
ces deux éditions de 1751 et de 1927. Procla ma tion de la foi ortho doxe,
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ce caté chisme de Petro Mohyla, n’en est pas moins le témoi gnage de
visions latines qui imprègnent le monde savant de Kiev, dont de
nombreux repré sen tants vont venir former celui de la
Russie moscovite.

L’histoire de l’Église russe
En 1652, le patriarche Nikon (1605-1681), encou ragé par le tsar Alexis
(1645-1676), entre prend de réformer l’Église russe. En creux de cette
crise aux accents reli gieux et poli tiques, ceux que l’on désigne sous le
nom de raskol’niki (schis ma tiques) ou starovery (vieux- croyants),
forgent une culture qui perpétue les tradi tions esthé tiques de la
Russie ancienne. Les fonds de la BDL conservent deux docu ments
majeurs qui illus trent la vieille foi. Le premier est un manus crit, une
parmi la tren taine de copies qui existent encore aujourd’hui dans le
monde. Ce manus crit, appelé Les réponses du Pomorié, du nom d’une
région située sur les bords de la mer Blanche, est l’exposé le plus
complet de la doctrine des vieux- croyants. Il est l’œuvre des frères
Denisov, Andrej (1674-1730) et Semën (1682-1741), écrite proba ble ment
entre 1725 et 1750 : Ответы пустынножителей на вопросы
иeромонаха Неофита или Поморские ответы (Les réponses des
érmites au hiero moine Néophite ou réponses du Pomorié). La copie du
manus crit conservée à la biblio thèque comporte des illus tra tions en
couleur, dont un portrait d’Andrej Denisov. La reliure est en cuir sur
un cadre en bois, elle a conservé deux de ses attaches métal liques.
Une version numé risée est acces sible à partir de la biblio thèque
numé rique de la BDL (https://bit.ly/3GTqNqg).

37

Andrej Denisov est fonda teur de la commu nauté vieux- croyante, de la
mouvance des « sans- prêtres » et située dans la vallée de la rivière
Vyg, à proxi mité de la mer Blanche. Pour plus de détails sur l’histoire
du schisme, l’ermi tage de Vyg et la famille Denisov, on peut lire
Georgij Florovskij [Florovsky, 2001 : 87-96] ou Robert Crummey
[Crummey, 1970].
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Le second docu ment est un livre imprimé qui exprime la voix du
pouvoir en place. Le repré sen tant du Saint- Synode réplique quelque
temps plus tard aux schis ma tiques, s’appli quant à réfuter le plus
préci sé ment possible les asser tions des vieux- croyants. On appelle ce
texte rédigé par l’arche vêque Théo phy lacte, dans le monde Fëdor
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Lopa tinskij (1670-1741) La dénon cia tion des contre- vérités des
schis ma tiques de Vyg ou Les réfu ta tions des mensonges
des schismatiques : Обличеніе неправды раскольническія,
показанныя въ отвѣтахъ выгоцкихъ пустосвятовъ, на вопросы
честнаго iеромонаха Неофита, ко увѣщанію и призыванію ихъ ко
cвятѣй церкви, отъ святейшаго Правительствующаго Синода къ
нимъ посланнаго, сочинение архіепископа
Ѳеофилакта Лопатинскаго, Москва, въ синодальной
типографіи, 1745.

En 1721, le nouveau Règle ment ecclé sias tique imposé par Pierre le
Grand fixe les prin cipes théo riques de la supé rio rité de l’État sur
l’Église, avec suppres sion du patriarcat et créa tion du Saint- Synode :
l’Église est fonc tion na risée et le monarque affirme son droit à
réformer ses insti tu tions. En 1723, le Saint- Synode envoie le
hiéro moine Néophyte vers les frères Denisov, afin de leur demander
de répondre à cent deux ques tions. L’objectif de l’État russe est de
mettre à mal les posi tions des raskol’niki. Au contraire, répon dant
avec préci sion et érudi tion aux ques tions de Néophyte, Andrej et
Semën Denisov saisissent cette oppor tu nité d’exposer de manière
claire les fonde ments de la doctrine des vieux- croyants. Quelques
années plus tard, le théo lo gien Théo phy lacte, vice- président du
Saint- Synode est chargé de réfuter les thèses du Pomorié. Il reprend
les unes après les autres les réponses des frères Denisov. Le livre du
Saint- Synode est égale ment illustré. La reliure en cuir de cet
exem plaire est sans doute posté rieure à la date de publi ca tion. Nous
conser vons une version imprimée des Réponses du Pomorié. Il s’agit
du fac- similé d’une publi ca tion de 1911 réalisée sur les presses de
Pavel Rjabušinskij, indus triel et adepte de la vieille foi [Денисов, 1911].
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Ill. 17. Portrait d’A. Denisov.
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Ill. 18. Le manus crit du Pomorie, pages illus trées sur les rituels.
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Ill. 19. Signes de croix dans le livre de Théophylacte.

À Prague, Vienne, Saint- 
Pétersbourg…
Pour conclure cette explo ra tion de nos collec tions, faisons halte dans
ces capi tales intel lec tuelles que sont Prague, Vienne et Saint- 
Pétersbourg. Nous pouvons y croiser trois éminents repré sen tants de
la slavis tique : Josef Dobrovský, Bartolomæus Kopitar et Alek sandr
Vostokov, unis hier et aujourd’hui par l’objet de toutes leurs
atten tions, les langues slaves. Nos collec tions possèdent deux œuvres
de Kopitar publiées à Vienne, cinq de Vostokov sorties à Saint- 
Pétersbourg et quatorze de Dobrovský dont la plupart éditées à
Prague, une à Berlin, une à Moscou. La chro no logie de ces
publi ca tions – fin du XVIII  – première moitié du XIX  siècle illustre la
produc tion de la slavis tique alors émer gente dans ces lieux où se
côtoient le monde slave et le monde germa nique [Bernard,
1993 : 800].
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Ill. 20. Slovanka.

Slovanka : Zur Kenntniss der alten und neuen slawi schen Literatur, der Spra ch kunde nach
allen Mundarten, der Geschichte und Alterthümer von J. Dobrowsky, Band 1-2, Prag, in bei

Josef Dobrovský (1753-1829)
Josef Dobrovský, membre de la Compa gnie de Jésus, philo logue,
linguiste, critique litté raire, folk lo riste, histo rien et éduca teur, est
une figure majeure de la vie scien ti fique et cultu relle centre- 
européenne. Sa produc ti vité intense est déter mi nante pour l’étude
des langues slaves, de la nation et la litté ra ture tchèques. Jean
Breuillard et Stéphane Viel lard déclarent que son ouvrage publié
en 1822, Insti tu tions du dialecte ancien de la langue slave (Insti tu tiones
linguae slavicae dialecti veteris), est « l’acte fonda teur de la gram maire
comparée des langues slaves » [Breuillard, Viel lard, 2015 : 45]. Le
corpus « Dobrovský » de la BDL comporte des ouvrages
majo ri tai re ment écrits en allemand.
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Herrl schen Buch hand lung, 1814-1815.

Ill. 21. Slavin, 1834.

Dobrowsky’s Slavin : Both schaft aus Böhmen an alle Slawi schen Völker, oder Beiträge zu
ihrer Charak te ristik, zur Kennt niss ihrer Mytho logie, ihrer Geschichte und Alterthümer,

ihrer Lite ratur und ihrer Spra ch kunde nach allen Mundarten. Mit einem Anhange : der
böhmische Cato, vollständige Ausgabe in vier Büchern. Zweite verbes serte, berich tigte

und Auflage. Von Wenceslaw Hanka, Prag, Mayregg’schen Buch hand lung, 1834.
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Ill. 22. Wenzel et Boleslaw.

Kritische Versuche die ältere böhmische Geschichte von späteren Erdich tungen zu
reinigen. ; III : Wenzel und Boleslaw. Die ältesten Legende vom h. Wenzel, als Probe, wie

man alte Legenden für die Geschichte benützen soll, Von Joseph Dobrowsky. Für die
Abhand lungen der kgl. Böhm. Gesell schaft der Wissen schaften, Prag, Gottlieb

Haase, 1819.

Josef Dobrovský y a publié des présen ta tions critiques des anciennes
légendes tchèques, Ludmila et Drahomir. Il a aussi parti cipé à une
édition critique de La chro nique de Nestor en alle mand : Altrus sische
Geschichte nach Nestor. Mit Rücksicht auf Schlözers Russische Annalen,
die hier berich tigt, ergänzt und vermehrt warden, Von Joseph Müller,
Berlin, bei Frie drich Maurer, 1812.
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Ill. 23. L’Évan gile selon Saint- Marc.

Frag mentum Pragense Evan gelii S. Marci vulgo autographi. Edidit lectio nesque variantes
critice recen suit Jose phus Dobrowsky clericus eccle sias ticas, Pragae, 1778.
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Ill. 24. Cyrille et Méthode en russe.

La traduc tion de la version allemande 9 de Cyrille et Méthode en russe. Кириллъ и
Меѳодій, словенскіе первоучители. Историко- критическое изслѣдованіе

Іосифа Добровскаго. Переводъ съ нѣмецкаго, Москва, въ типографіи Семена
Селивановскаго, 1825.

Bartolomæus Kopitar (1780-1844)
Notre biblio thèque ne conserve que deux ouvrages du linguiste et
philo logue slovène Bartolomæus Kopitar, lesquels sont tous les deux
publiés à Vienne. Fils de paysan, Kopitar s’élève dans l’échelle sociale
en venant faire ses études à Ljubl jana où il entre au service du baron
Sigmund Zols en qualité de précep teur, secré taire et biblio thé caire,
Kopitar gravite dans les cercles éclairés emplis de l’esprit des
Lumières fréquentés par le baron. Dans un premier temps, il s’adonne
tout autant à l’étude de la miné ra logie et de la bota nique qu’à celles
des langues slaves. Kopitar se rend ensuite à Vienne où il étude le
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droit puis entame une carrière à la Biblio thèque impé riale jusqu’à en
devenir l’admi nis tra teur général [Bernard, 1993 : 800-801].

Kopitar réalise la première gram maire slovène et il mène des études
appro fon dies sur l’origine des langues slaves. Il entre tient une amitié
avec Dobrovský. Leur corres pon dance est régu lière et ne s’achève
qu’à la mort du savant tchèque. Kopitar colla bore avec Dobrovský
lorsque ce dernier travaille à la gram maire comparée des langues
slaves. Le cher cheur slovène se veut promo teur des études slaves à
Vienne. Il s’entoure de corres pon dants, de disciples, de cher cheurs
avec lesquels il met tout en œuvre pour faire connaître les travaux
des slavistes. Au tour nant du XIX  siècle, Vienne est un haut lieu de
rencontres pour cette commu nauté scien ti fique. Kopitar est aussi à
l’origine de la publi ca tion des Monu ments de Freising, premiers textes
en langue slovène datant des alen tours de l’an 1000. Il traduit en latin
et publie l’Évan gé liaire de Reims, qu’il fait précéder d’une
intro duc tion qui peut être consi dérée comme la première ébauche
d’une histoire de la chris tia ni sa tion des Slaves. En 1836, il publie le
premier monu ment glagolitique, Glago lita Clozianus, quatorze folios
d’un manus crit du XI  siècle qui à l’origine en compor tait 552 (1104
pages) [Bernard, 1993 : 801].
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La BDL abrite un recueil d’écrits divers de Kopitar, reflets de ses
études linguis tiques, histo riques et ethno gra phiques, ainsi que
l’édition de 1836 du Glago lita Clozianus.
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Ill. 25. Le Glago li tica Clozianus, édition de Kopitar.

Glago lita Clozianus id est Codicis Glago li tici inter suos facile anti quis simi olim dum integer erat
deglae in Thesauro Fran ge pa niano : habiti pro S. Hiero nymi bibliis croa ticis […]. Edidit servatum

in Biblio theca [...] Comitis Paridis Cloz Triden tini Batholomæus Kopitar, Vindobonæ,
prostat apud Carolum Gerold biblio polam, 1836.

Aleksandr Vostokov (1781-1864)
Origi naire de Revel en Estonie, Vostokov est envoyé très jeune à
Saint- Pétersbourg pour étudier. Il commence par faire des études à
l’Académie des arts puis se consacre ensuite à la philo logie. Il écrit,
compose des poèmes, traduit, entame des recherches linguis tiques.
Vostokov devient un membre remarqué de la Société des amateurs de
litté ra ture russe. Il entre dans la carrière en tant que traduc teur et
biblio thé caire adjoint de l’Académie des arts. En 1818 il est assis tant
conser va teur des manus crits de la biblio thèque de Saint- 
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Ill. 26. Descrip tion des manus crits du musée Rumjancev.

Pétersbourg, et plus tard biblio thé caire prin cipal et conser va teur en
chef [Баранкова, 2004].

Les publi ca tions de Vostokov abri tées par la BDL sont repré sen ta tives
de ses travaux les plus impor tants. Dans la Descrip tion des manus crits
russes et slovènes du musée Rumjancev (Saint- Pétersbourg, 1842), il
offre une présen ta tion de 473 manus crits. Le slaviste russe consacre
une grande partie de son acti vité à la lexi co gra phie et à la
gram maire russe.
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La biblio thèque conserve aussi de lui une gram maire du slavon. On
peut aussi consulter à la BDL le Diction naire du slavon compilé par lui
en deux volumes (Saint- Pétersbourg, 1858-1861), qui compre nait
environ 22 000 mots. Enfin Alek sandr Vostokov est l’un des premiers
scien ti fiques russes à avoir fait connaître et étudier les textes les plus
anciens de l’Église russe, tels que l’Évan gile de Reims ou encore
l’Évan gile d’Ostromir, évan gé liaire du XI  siècle, le manus crit enlu miné
le plus ancien conservé en Russie. La biblio thèque garde un
exem plaire de l’édition de 1843 de l’impres sion de ce manus crit. On
remarque aussi que c’est grâce à lui qu’est publiée en traduc tion russe
la gram maire de Dobrovský citée plus haut.
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L’exem plaire conservé à la BDL a été amputé de sa page de titre. Описаніе русскихъ и
словенскихъ рукописей Румянцовскаго Музеума, составленное Александромъ

Востоковымъ. Сaнктпетербург, Въ типографiи Императорской Академiи Наукъ, 1842.

Ill. 27. Diction naire du slavon d’A. Vostokov.

Словарь церковно- славянскаго языка, составленный Академикомъ
А. Х. Востоковымъ. 2 тома. Санктпетербургъ, въ Типографіи Императорской

Академіи Наук, 1858-1861.
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Ill. 28. Évan gile d’Ostromir.

Остромирово Евангелiе 1056-57 года. Съ приложенiемъ греческаго текста
Евангелiй и съ грамматическими объясненiями, изданное А. Востоковымъ.
Санктпетербургъ, в типографiи Императорской Академiи Наукъ, 1843.

Conclusion
Les fonds Russie et Europe médiane résonnent des échos du
bruis se ment des nombreuses langues qui se font entendre à travers
toute l’Europe jusqu’au fin fond de la Sibérie. Les collec tions nous
invitent à décou vrir divers vecteurs linguis tiques, la singu la rité d’une
langue peut se révéler tout autant dans l’expres sion des sons que
dans celle des écri tures. Elles offrent à la connais sance de chacun
une multi pli cité d’écrits, faisant le choix d’une trans mis sion plurielle
dans la confron ta tion et la complé men ta rité d’une diver sité de
versions, celles des origines tout comme celles des traduc tions, d’un
idiome à un autre, dans un sens ou dans un autre.
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NOTES

1  J’emprunte cette belle et si évoca trice expres sion de Régine Robin (1939-
2021), écri vaine et cher cheuse aux nombreux talents, histo rienne,
socio logue, traduc trice : « En Europe orien tale la traversée des langues se
fait dans le quoti dien, comme sans y penser » [Robin, 1984 : 17].

2  Toutes les images, à l’excep tion de celles des ex- libris des dons van
Schoo ne veld et Kastler ainsi que de la photo gra phie de René Mari chal, sont
extraites de livres du fonds slave des jésuites. La photo gra phie de René
Mari chal provient de la Province de France de la Compa gnie de Jésus.

3  Le recueil a connu deux seuls numéros en 1863 et en 1867, dans lesquels le
Père Martynov fait paraître des textes de Meletij  Smotri ckij  (1578-1633),
recteur du Collège de Kiev, auteur de la première gram maire du slavon :
Кирилло-Меѳодіевскій сборник. Выпускъ 1 : Апологія моему странствію
на Востокъ. Сочиненіе Мелетія Смотрицкаго. Издалъ И. Мартыновъ,
Leipzig, A. Franck’sche Verlags- Buchhandlung, Paris, Librairie A. Frank,
1863 ; Выпускъ 2. Издалъ И. Мартыновъ. Парижъ, Лейпцигъ, Въ книжной
лаквѣ Франка, 1867.

4  « Une biblio thèque russe » est une expres sion employée par Evgenij
Šmurlo (1854-1934) dans un article publié en 1922 à Rome, dans La
Civiltà Cattolica [Schmourlo, 2000 : 33].

Перевод с франц. Н. Ю. Сахаровой, Санкт-Петербург, Русско-балтийский
информационный центр « Блиц ».
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Острожская Библия, 1988, Фототипическое переиздание текста с издания 1581
года, осуществлено под наблюдением И. В. Дергаевой по экземплярам Научной
библиотека им. А. М. Горького Московского государственного университета,
Москва, Ленинград, Слово Арт.

Песни Беранже, 1858, Переводы Василия Курочкина, изд. 2-е исправленное и
дополненное, C. Петербург, издание А. Смирдина (сына) и Ко.

Товбин К. М. (ред.), 2018, Русское старообрядчество в истории и современности.
Антология, Калужский государственный университет им. К. Э. Циолковского.
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5  Cette brève évoca tion biogra phique de René Mari chal s’appuie sur mes
souve nirs person nels, sur un entre tien publié par Cathe rine Aubé- Elie
[Aubé- Elie, 2010] et une nécro logie parue sur le site de la Compa gnie de
Jésus [Euvé, 2020].

6  Pour en savoir plus sur Claude Kastler, on peut lire le billet écrit par
Lioud mila Kastler sur le blog de nos collec tions et publié en février 2017 :
« Claude Kastler : la passion des livres, des langues et de l’ensei gne ment », h
ttps://fslavesbdl.hypotheses.org/969, consulté le 11 avril 2022.

7  Cyrille Lucar ou Loukaris (1572-1638) est patriarche d’Alexan drie puis de
Constan ti nople à cinq reprises. Il publie lui aussi en 1633 une confes sion aux
forts accents calvi nistes ; sa confes sion est rejetée par les
auto rités orthodoxes.

8  Izajasz Trofimowicz- Kozłowski, mort en 1651, est amené de Lwów à Kiev
par Mohyla, il devient higou mène d’un monas tère à Kiev.

9  Mährische Legende von Cyrill und Method. Nach Hand schriften
heraus ge geben, mit andern Legenden vergli chen und erläutert von Joseph
Dobrowsky. Für die Abhand lungen der K. Böhm. Gesell schaft
der Wissenschaften, Prag, Gedruckt bei Gottlieb Haas, 1826.

ABSTRACTS

Français
La Biblio thèque Diderot de Lyon (BDL) abrite de vastes et riches collec tions
d’hier et d’aujourd’hui consa crées à la civi li sa tion russe et slave, dési gnées
sous le nom de « fonds Russie et Europe médiane ». Plusieurs fonds
composent ces collec tions. Notre établis se ment a d’abord accueilli en 2002
une pres ti gieuse biblio thèque jésuite, la Biblio thèque slave de Meudon,
créée au milieu du XIX  siècle, et ensuite de nombreux dons prodi gués par de
grands scien ti fiques – linguistes, philo logues, histo riens. L’objectif prin cipal
de cet article est de mettre en lumière des livres rares, précieux, singu liers
et liés, d’une manière ou d’une autre, à des problé ma tiques de linguis tique
et de traduc tion des langues slaves. Cette présen ta tion est tout d’abord une
excel lente oppor tu nité de rendre hommage aux savants, poly glottes et
experts en langues slaves qui ont construit les collec tions de la BDL au fil
des années. C’est aussi un voyage à travers ces langues en compa gnie de
grands repré sen tants de la culture russe ou d’éminents slavistes, à la
décou verte de moments parti cu liers de l’histoire de la Russie et de l’Europe
centrale et orientale.
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English
The Diderot Library in Lyon holds large and rich collec tions of more than
100,000 docu ments, both antique and contem porary, devoted to Slavic
civil iz a tion, and named “Russian and Middle European library funds”. Several
sets were brought together to create these collec tions. In 2002, the ENS of
Lyon welcomed a famous Jesuit library, “the Slavic Library of Meudon”
founded in the middle of the19th century; the collec tion was later enriched
by many other dona tions from well- known scholars, linguists, philo lo gists,
and histor ians. The main purpose of this article is to present some of these
precious, rare and remark able books, which ques tion somehow or other
topics of linguistics and trans la tion in the Slavic languages. First this essay
pays tribute to outstanding scient ists, all poly glots and experts in
trans la tion, who built the BDL collec tions over the years. It is also a journey
through many languages, in company of great figures of distin guished
Slav ists, setting off to explore specific times in the history of Central and
Eastern Europe.

Русский
В Лион ской библио теке им. Дени Дидро хранятся бога тейшие фонды,
позво ля ющие изучать славян ские куль туры Центральной и Восточной
Европы. Более 100 000 доку ментов раскры вают множе ство граней
геогра фи че ского и языко вого простран ства от Центральной и
Восточной Европы до Даль него Востока: историю, лите ра туру,
изоб ра зи тельные искус ства, поли ти че скую и соци альную жизнь,
фило софию и религию, эмиграцию, куль турные влияния и транс феры.
Этот много язычный калей до скоп состоит из венгер ских, грузин ских,
поль ских, русских, чешских, укра ин ских, румын ских источ ников.
Основой коллекций стала библио тека иезу итов, бывшая Славян ская
библио тека Медона, пере данная на хранение в лион скую Нормальную
школу в 2002 году. Эти фонды – результат кропот ли вого
коллек ци о ни ро вания и сбора книг эруди тами и учеными с сере дины
XIX века. Среди коллек ци о неров – русские эмигранты в Западной
Европе и –, в част ности, во Франции, осно ва тели иезу ит ской
библио теки, а также выда ю щиеся слависты, такие как Корнелис ван
Шоне вельд, владевший боль шин ством славян ских языков, или Клод
Кастлер, автор русских, чешских и поль ских грам матик. Эти книги
свиде тель ствуют о богат стве и разно об разии зача стую незна комых
запад ному чита телю языков, на этих языках созданы лите ра турные,
фило соф ские и рели ги озные труды. На протя жении деся ти летий
вплоть до сего дняш него дня их соби рали для того, чтобы разру шать
стены неве же ства и непо ни мания. Здесь и пособия по изучению
славян ских языков, и широкий спектр теоре ти че ских работ для
срав нения и сопо став ления различных пере вод че ских техник, и
ориги нальные пере воды. Фунда ментом для «объеди нения» этих книг
стало стрем ление к взаи мо дей ствию и взаи мо обо га щению языков и
культур, к познанию «другого», к напря жен ному и плодо твор ному
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столк но вению своего с чужим. Цель статьи – пока зать широкий спектра
ресурсов, которые могут быть исполь зо ваны в каче стве учебной и
иссле до ва тель ской доку мен тации для слави стов и фило логов вообще.
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